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plémentaires, ont été apportées chaque fois que celà a été possible, soit 
à partir d'élevage de larves, soit par des observations directes sur le 
terrain. 

1. Lucasianus levaillanti Lucas 

- Gada de Debdou, El Ateuf (6/90). 
Un imago obtenu par élevage d'une larve récoltée dans une petite 

branche sèche de Juniperus oxycedrus. Cette rare espèce (VILLIERS, 
1946) avait déjà été signalée de cette localité par KOCHER (1958) qui ne 
1' indique, par ailleurs, que de deux autres stations au Maroc : Tanger et 
Azarhar-Fal. Elle est également citée de Souk el Ksiba dans le Moyen 
Atlas par SAMA (1987). 

2. Icosium tomentosum Lucas 

- Gada de Debdou, El Ateuf (7/90);- Barrage Mohamed V (6 et 
7/90). 

Comme précédemment ces imagos ont été obtenus par élevage de 
larves à partir de branches sèches mais aussi de troncs morts de 
Tetraclinis articulata et de Juniperus oxycedrus. Plusieurs générations 
se succèdent sur le même tronc ou la même branche. Le développement 
complet de la larve semble demander au moins 2 ans. 

3. Cerambyx cerdo mirbecki Lucas 

- Jerada (7/89). 
Un individu dans une racine d'arbre. Cette récolte semble bien 

confirmer la présence de 1' espèce dans la région, où elle demeure 
cependant assez rare. 

4. Penichroa fasciata Stephens 

- Aïn Kerma (7/91). 
Un imago issu d'une larve recueillie dans un rejet de souche sec de 

Quercus coccifera de 1 cm de diamètre et dont la galerie, ascendante et 
sinueuse, était située juste sous l'écorce. Ni VILLIERS (1946), ni VIVES 
(1984) ne signalent le chêne comme hôte de cette espèce. 

5. Trichoferus fasciculatus Falderman 

- Sud du col de Jerada (7/91); - Bouârfa (5/94, sous un 
lampadaire). 
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La localité de Bouârfa, qui vient s'ajouter à la citation de Figuig par 
VILLIERS (1946), montre que l'espèce atteint la bordure septentrionale 
du Sahara. 

L'individu du sud du col de Jerada provient d'une larve s'étant 
développée dans un rejet de souche de Nerium oleander vivant mais 
dépérissant, de 1 cm de diamètre et dont la galerie, ascendante et droite, 
se trouvait dans 1' axe de la tige. 

6. Purpuricenus barbarus Lucas 

- Mont Aroui, sud-est de Sélouane (5/89). 
Cette nouvelle station est proche de celles des environs de Melilla 

signalées par KOCHER (1958). 

7. Stenopterus ater Linné 

- Beni Drar (6/89);- Col du Guerbouss (6/89);- Saïda (3/94); 
- Guefaït (6/96). 

L'espèce est surtout abondante en juin. En dehors des fleurs de 
composées que nous avions précédemment citées, elle est très fré­
quente sur celles des ombellifères à fleurs blanches, notamment Daucus 
carotta et Ammi majus, sur lesquelles de nombreux accouplements ont 
été observés en juin. L'individu de Guefaït a été récolté sur une feuille 
de Rubus sp. 

8. Cartallum ebulinum Linné 

- Oujda, route de Guenfouda km 12 (3/89); - entre Guefaït et 
Merija (5/98) . 

Cette espèce, que nous avons retrouvée également dans la plupart 
des stations où nous l'avions précédemment récoltée, a principalement 
été recueillie sur Eruca vesicaria (Crucifères), plante sur laquelle 
quelques accouplements ont été observés en mars et qui est sans doute 
un des hôtes de la larve, celle-ci se développant dans diverses 
crucifères (VILLIERS, 1946; VIVES, 1984). Tous les individus récoltés 
dans la région appartiennent à l'ab. ruficolle F. 

9. Plagionotus scalaris vive si Lopez-Colon 

- Aïn Sfa, route de Sidi Bouhouria (4/92, 5/98) ; - Bsara (5/98) ; 
-Oued el Heimer (6/93). 
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Cette sous-espèce, décrite d' Aïn Sfa (LOPEZ-COLON, 1997), est très 
abondante dans la plaine de Bsara où on la rencontre de fin avril à fin 
mai sur les fleurs de Malva sylvestris (Malvacées), espèce qui héberge 
vraisemblablement la larve et sur laquelle des accouplements ont été 
observés fin avril et début mai. 

Les quelques individus d'Oued el Heimer, qui semblent se rattacher 
aussi à cette sous-espèce, ont également été récoltés sur Malva 
sylvestris ainsi que sur les fleurs jaunes d'une centaurée acaule. 

Par contre, les deux individus que nous avions signalés antérieure­
ment appartiendraient plutôt à la forme type de 1' espèce. 

10. Chlorophorus sexguttatus Lucas 

- Oued el Heimer (6/93). 

Un individu récolté sur une fleur d'une centaurée acaule. Dans cette 
station l'espèce est beaucoup plus rare que dans celle du col du 
Guerbouss (CHAVANON, 1989), localité où l'espèce est régulièrement 
présente en juin et où quelques accouplements ont été observés mi-juin 
sur des fleurs de Daucus carotta. 

11 . Agapanthia irrorata Fabricius 

- Bouârfa, route de Tendrara km 30 (5/91, 5/93, 3/94, 5/94, 5/95, 
5/96) ; -Bouârfa, route de Figuig km 10 (5/94, 5/95). 

Dans le sud des Hauts-Plateaux cette espèce est très abondante 
durant la deuxième moitié de mai où les imagos s'observent, durant la 
journée, en vol ou sur les tiges, feuilles et fleurs de chardons et surtout 
de Ferula cossoniana (Ombellifères), plantes sur lesquelles plusieurs 
accouplements ont été notés durant cette période. Un imago a été 
obtenu par élevage d'une larve provenant d'une tige sèche de Cardua­
cées. 

Contrairement aux indications de KOCHER (1964), l'espèce est donc 
bien présente dans les régions arides de 1' est du Maroc. 

12. Agapanthia cardui Linné 

- Rassi Berkane ( 4/90) ; - Aïn Kerma (5/90) ; - Aïn Benimathar 
km 30 route de Tendrara (5/96);- Bouârfa et Figuig (5/96), 5/97): 

La plupart des individus ont été capturés sur les tiges de. diverses 
Carduacées, d'autres sur des tiges de Foeniculum vulgare (Oinbellifè~ . 
res) ou d' Echium pycnanthum (Borraginées). · 
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Ces stations, ajoutées à celles que nous avions signalées précédem­
ment, montrent que l'espèce occupe l'ensemble de l'est du Maroc, y 
compris sa partie la plus méridionale, elle est d'ailleurs également 
signalée de Figuig (KOCHER, 1958). 

13. Agapanthia zappii Sama 

C'est à cette espèce, assez récemment décrite (SAMA, 1987), que 
doivent être rattachées toutes les Agapanthia asphodeli que nous avions 
précédemment signalées. 

A. zappii est très abondante entre Oujda et Guenfouda. Les imagos 
apparaissent dès février, avec des effectifs parfois élevés et ils se 
rencontrent jusqu'à début juin. Des accouplements ont été observés 
durant toute cette période, toujours sur les tiges ou les inflorescences 
d' asphodèles. Du fait que la floraison d'Asphodela microcarpa est plus 
précoce que celle d'Asphodelafistulosa, les imagos se trouvent, en tout 
début de printemps, sur les hampes florales de la première espèce puis, 
à partir de mi-mars, ils commencent à s' installer sur celles de la 
seconde. 

Les larves se développent dans les tiges de ces deux asphodèles avec, 
semble-t-il, une préférence pour A. microcarpa, dont les tiges sont de 
plus gros diamètre et ont une moelle plus dense. Dans tous les cas, une 
seule larve se développe complètement par tige. 

Sur A. microcarpa, les œufs sont pondus au niveau de l'inflores­
cence. La larve néonate pénètre dans la hampe encore vivante ou 
dépérissante puis descend rapidement par une galerie d'abord légère­
ment sinueuse puis droite et plus ou moins centrale. Si la tige est encore 
en place, elle creuse ensuite une galerie circulaire située entre 5 et 
10 cm au-dessus de l'insertion de la tige sur la souche, galerie qui a 
pour conséquence le détachement de la hampe sous l'action du vent. 
Puis la larve pénètre dans la partie inférieure de la tige par une galerie 
droite et centrale de 1 à 2 mm de diamètre. L' essentiel de son 
déyeloppement se fait ensuite dans la zone comprise entre 1 et 2 cm en 
dessous de la galerie circulaire et le point d'insertion de la tige sur la 
souche. La larve y creuse une galerie droite et centrale de 4 à 7 cm de 
longueur, dont elle augmente progressivement le diamètre au fur et à 
mesure de sa croissance, diamètre qui atteind 4 à 5 mm lors de la 
nymphose. Un assez volumineux tampon de sciure obture la partie 
inférieure de cette galerie alors que 1' extrémité supérieure est fermée 
par un tampon beaucoup plus modeste. Les larves se trouvant dans des 
tiges détachées des souches se développent de la même façon mais ne 
font pas de galerie circulaire. ll en est de même pour les larves 
installées dans les tiges d' Asphodela fistulosa, larves qui, par ailleurs, 
peuvent pénétrer dans la souche. 
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La récolte, le 18/11/98, de deux imagos dans leur loge ainsi que de 
plusieurs larves de dernier stade, montre que la nymphose commence 
dès le début de l'automne, elle est suivie peu après des premières mues 
imaginales et elle s' étale durant tout l'automne et vraisemblablement le 
début de l'hiver. 

14. Parmena pubescens algirica Castelnau 

- Moulouya, Ancien Bac (3/92) ; - Monts des Beni Snassen : Aïn 
Almou et environs (7/98). 

L'individu de l'Ancien Bac, qui appartient à l'ab. minuta Pic, a été 
récolté par arrosage d'une plage sablo-limoneuse en bordure du fleuve 
Moulouya. 

Les exemplaires des Beni Snassen ont été obtenus à partir de lanies 
se développant dans des tiges sèches ou dépérissantes d' Euphorbia 
briquetii, euphorbiacée endémique de ce massif montagneux et mor­
phologiquement proche d' Euphorbia characias. P. pubescens a été 
recueilli de cette dernière espèce par FAYARD (1967), par contre 
VILLIERS (1946) ne la cite que du laurier-rose et de Ferula communis 
(Ombellifères), plantes auxquelles VIVES (1984) rajoute le figuier tout 
en signalant E. characias comme hôte de Parmena balteus L. 

Bien que VILLIERS (1946) indique que les imagos apparaissent en 
mai, tous nos spécimens sont sortis de leurs tiges durant la première 
moitié de juillet. L'espèce a une activité nocturne et, en élevage, les 
individus s' abritent durant la journée dans les tiges creuses de leur 
plante hôte. 

Ce taxon a déjà été signalé de la région (VILLIERS, 1946 ; KOCHER, 
1958), notamment de Ras Fourhal, sommet le plus élevé de la chaîne 
des Beni Snassen, sur les flancs duquel se trouve notre station d' Aïn 
Almou. 

15. Eupogonochaerus perroudi Mulsant 

Nous avons reçu d'un de nos étudiants un individu de cette espèç:e, 
qui aurait été récolté à Figuig en août 1985. Cette localité, située en 
bordure du Sahara, paraît peu vraisemblable, bien que quelques pins 
d'Alep, hôtes de l'espèce, y aient été introduits. ll est cependant 
possible que cet individu soit parvenu dans cette station avec du bois de 
chauffage. E. perroudi a été signalé pour la première fois au Maroc de 
Taourit par KOCHER (1964), sa présence dans le pays a été récemment 
confirmée par nous-mêmes (CHAVANON, 1989) et par Rrnz (1995). 

16. Phytoecia erythrocnema Lucas 

- Col du Guerbouss (5/91). 
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Un individu capturé sur une tige d' Onopordon macracanthum 
(Composées). C'est le deuxième spécimen que nous récoltons dans 
cette station, qui est actuellement la seule connue pour l'espèce dans 
1' est du Maroc. 

17. Phytoecia melanocephala Fabricius 

- Touissit (6/97). 

Un couple accouplé sur une tige de Marrubium vulgare (Labiées). 
Bien que VILLIERS (1946) signale les imagos sur les Carduacées, cette 
espèce semble être étroitement inféodée aux Marrubium. 

18. Phytoecia tenuilinea Fairmaire 

L'espèce est régulièrement présente entre Oujda et Oued el Heimer 
en avril et mai, exclusivement sur Echium pycnanthum (Borraginées) 
notamment à l'intérieur des corolles. Des accouplements ont été 
observés fin avril sur cette plante. 

Les œufs sont pondus à la base des tiges d' Echium pycnanthum. Dès 
le début de mai on rencontre de jeunes larves qui se développent dans 
la plante encore vivante. Elles creusent d'abord une galerie descen­
dante dans la partie basale de la tige puis dans le collet au niveau 
duquel elles font, dans la plupart des cas, une galerie circulaire, dans le 
but vraisemblablement d'accélérer le dessèchement naturel de la 
plante. Dès le mois de juin, une seule larve pénètre dans la racine 
pivotante, dans laquelle elle poursuit et finit son développement. De 
telles larves ont été récoltées mi-novembre. Dans la racine, la galerie 
est du même type que celle de Conizonia allardi (CHAVANON, 1989). 
Sa longueur varie suivant les racines, elle est d'autant plus grande que 
la racine est plus grosse mais elle ne dépasse jamais 10 cm. Au fur et 
à mesure de sa croissance, la larve augmente progressivement le 
diamètre de sa galerie par des déplacements ascendants et descendants 
et, à la fin de son développement, tout 1' intérieur de la racine est évidé. 
L'extrémité supérieure et souvent l'extrémité inférieure de la galerie 
sont obturées par un tampon de sciure. 

19. Opsilia coerulescens Scopoli 

- Grotte du Chameau ( 4/89) ; - Hassi Berkane ( 4/90) ; -
Moulouya, Ancien Bac (4/91); - Aïn Sfa, route de Sidi Bouhouria 
(4/92). 
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Tous ces nouveaux individus ont été récoltés sur des fleurs d' Echium 
plantagineum (Borraginées ). 

20. Opsilia molybdaena Dalman 

- Moulouya, Ancien Bac (4/91). 
Quelques individus sur des fleurs d'Echium plantagineum. 
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APPEL aux AMATEURS de LONGICORNES 

Pierre BERGER, 59 chemin de l'Eglise, 38240 Meylan, désirant avec 
quelques collègues réaliser une mise à jour de l'ouvrage de A. VILLIERS 

« Faune des Coléoptères de France. 1. Cerambycidae », sollicite tout rensei­
gnement digne d'intérêt: captures, localités, dates, biologie, sur cette famille. 

Merci d'avance pour votre précieux concours. 
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Nouvelles des (Nouvelles) Sociétés 

L'Office Pour l'Information Eco-entomologique du Languedoc­
Roussillon (OPIE-LR) organise à Narbonne du 20 au 24 octobre 1999 
le 

3c Festival International du Film de l'Insecte (FIFI). 

Ce festival qui a déjà connu un fort succès lors de ses précédentes 
éditions (jusqu'à 20 000 entrées l'an passé) est un véritable Kaléïdo­
scope entomologique. Entre art et science tous les publics peuvent 
venir y découvrir l ' univers des insectes et autres invertébrés. 

Outre la compétition cinématographique de nombreuses manifes­
tations composent le FIFI : 

insectes vivants, volière tropicale, conférences, expositions pho­
tographiques, sculpture, musique, ... 

Secrétariat: 1 rue Littré, tél./fax: 04 68 57 27 49, F 66170 Millas, 
opielr@wanadoo. fr 

* * * 

C' est un tout nouvel insectarium qui a ouvert ses portes samedi 
1er mai 1999 à la Citadelle de Besançon. Certainement l'un des plus 
complets et des plus intéressants sur le plan européen, tant pour le 
grand public que pour les scientifiques. 

Fourmis carnivores ou champignonnistes, criquets, phasmes, cétoi­
nes, scarabées, grillons, scorpions, blattes, mygales, abeilles... des 
dizaines de milliers d'insectes et arthropodes, appartenant à plus de 
cent espèces différentes, attendent de pattes fermes les premiers visi­
teurs dans l'ancien arsenal de cette Citadelle de Vauban devenue 
premier site touristique de Franche-Comté. 

Le décor est étonnant. 
A l'entrée, à droite, la serre tropicale est colonisée par les mygales et 

autres araignées, et une large baie vitrée permet de découvrir le 
laboratoire d'élevage autrefois invisible. 

Devant, dans la ruche, les abeilles domestiques font leur miel sous 
haute surveillance et puis voici une véritable cuisine équipée où 
prolifèrent les insectes qui peuplent (plus ou moins !) habituellement 
nos maisons. 
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A gauche, ici une fourmilière high-tech à vocation ludique, là tout un 
univers de «livres», hauts de plus de deux mètres, dont les pages 
grandes ouvertes recèlent quantité de terrariums. 

Un paradis pour ces insectes multiformes aux couleurs parfois 
éclatantes qui nous offrent une leçon de sicences naturelles extraordi­
nairement vivante et diversifiée ... 

Info-Citadelle 03 81 65 07 50 (24 h/24) ou 03 81 65 07 54 

ASCETE, 09400 Bédeilhac (France) 

Ce volume de 87 pages comprend deux parties. Dans la première (synopsis des 
espèces) l'auteur s'efforce de faire le point des connaissances sur la taxonomie des 
Orthoptères français (envisagée jusqu'au rang de la sous-espèce), de la chorologie 
(générale, et française), de l'écologie (milieux fréquentés, étages bioclimatiques, 
signification cénotique), de certains aspects de l'éthologie (uniquement les mani­
festations sonores et l'aptitude à la pullulation), de la nomenclature, et enfin de la 
vulnérabilité. 

Par rapport à la première édition (1997) six taxons sont nouveaux pour la faune 
française et deux autres taxons ont changé de nom (suite à des mises en synonymie), 
notamment. 

Désormais les ordres Ensifera, Caelifera, Phasmoptera et Mantodea sont 
représentés en France respectivement par 106, 114, 3 et 9 taxons de rang sous­
spécifique. 

La deuxième partie (synopsis des synusies), entièrement nouvelle, présente le 
système syntaxonomique complet (5 divisions, 10 classes, 11 ordres, 13 alliances), 
excepté en ce qui concerne les synusies et les groupements pour lesquels il a été 
limité au territoire national (30 synusies et 6 groupements). Chaque niveau du 
synsystème a reçu une définition écologique et est accompagné de sa liste d'espèces 
caractéristiques. ·;_ 

Cet outil de travail rendra de grands services à ceux qui voudront se lancer dans 
1' étude des orthoptérocénoses. 

Au prix unitaire de 120 F 

Frais de port (pour la France): 15 F pour un exemplaire, 21 F pour deux ou 
trois exemplaires, 

28 francs pour quatre ou cinq exemplaires, franco de port au-delà. 



L'ENTOMOLOGISTE 177 

Parmi les livres 

Jacques FOREL & Jacques LEPLAT. - Faune des Carabus de la 
péninsule Ibérique. - Editions Magellanes : Collection Systémati­
que, Volume 2, 168 pp. 

Cet ouvrage de 168 pages, de format 17 x 25 cm, est le deuxième volume de la 
<< Collection Systématique » des Editions Magellanes. Le premier était la très bonne 
révision du genre Ceroglossus que nous avait proposée Eric JIROUX. On ne peut donc 
que se réjouir de voir cette série poursuivre ainsi ses publications et nous attendons 
la suite d'une collection qui possède l'appréciable avantage d'être economique à 
l'achat et attrayante à la lecture. 

Les auteurs de cette faune des Carabes ibériques, Jacques FOREL et Jacques 
LEPLAT, ont déjà publié en 1995 une faune des Carabes de France, qui a été 
luxueusement éditée par la Société << Sciences Nat », avec un magnifique volume de 
planches couleurs propres à ravir tous les amateurs de ces très beaux insectes. Us 
récidivent aujourd'hui avec les espèces de l'Espagne et du Portugal, dans un style 
qui ne s'éloigne guère de leur précédent ouvrage. Après une courte introduction et 
quelques très brèves (trop brèves ?) pages de généralités (morphologie, classifica­
tion, clé d'identification des espèces, nomenclature, paléogéographie), les auteurs 
proposent une revue détaillée des 26 espèces de la Péninsule. Pour chacune est 
d'abord donnée une bibliographie des références essentielles, puis une diagnose, des 
indications biologiques (périodes d'activité, habitat, régime alimentaire), la distri­
bution géographique, un dessin de l' édéage, une carte montrant la distribution 
géographique. Pour les espèces polytypiques sont indiquées les sous-espèces et les 
variétés individuelles, avec leurs diagnoses respectives. 

Toutes les informations contenues dans ce livre sont précieuses et l'on peut dire 
que J. FaREL et J. LEPLAT ont comblé une lacune. En effet, nous ne disposions pas 
jusqu'à présent d'une synthèse qui rassemble les principales connaissances sur les 
Carabes ibériques, à l'exception de quelques catalogues, utiles mais bien insuffi­
sants. Les passionnés de Carabes européens trouveront maintenant dans cet ouvrage 
les principales informations qu'ils attendaient. La bonne cartographie des espèces et 
sous-espèces, ainsi que les planches photographiques, fournissent un excellent 
synopsis de cette faune diversifiée. 

Il faut indéniablement féliciter les auteurs pour ce travail qui sera utile à tant 
d'entomologistes. De la même façon, l'éditeur me permettra de dire combien 
j'apprécie les planches en couleurs, mais combien j'eusse préféré que la qualité en 
fût encore meilleure (Ha ! le trapeti bleu de la « fig. 47 >> et le rouge éclatant des 
marges latérales du Carabus morbillosus macilentus, «fig. 169 >> !). Tout cela doit 
être considéré relativement au prix d'achat de l'ouvrage, et le rapport qualité-prix est 
finalement plus qu' honorable. 

* * * 
Tout de même, une phrase des auteurs m'a fait bondir. ll s' agit de la si brève 

introduction, dans laquelle ils ont trouvé la place d'écrire les lignes suivantes: <<En 
terminant cette introduction nous voulons rappeler que l'Espagne a légiféré dans le 

L'Entomologiste, 1999, 55 (4): 177-178 
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cadre de la protection de la nature et que les captures d'insectes ne sont possibles 
qu'après obtention d'une autorisation délivrée par le canal des sociétés entomolo­
giques de chaque région et pour la seule région intéressée, c'est à notre avis une 
forme efficace de protection n'entravant pas la recherche. » 

Alors là, je ne comprends pas nos amis J. FOREL et J. LEPLAT, même si, dans le 
souci de pouvoir poursuivre leurs recherches dans les années à venir, il est normal 
qu'ils souhaitent ne pas froisser nos collègues espagnols. Face au déferlement de 
réglementations diverses qui justement entravent les recherches entomologiques de 
par le monde, il me semble qu'il faille au contraire se révolter un peu et au contraire 
dénoncer ces lois-alibis qui ne protègent rien sinon des intérêts locaux. En Chine, il 
faut envoyer à Pékin la liste des espèces identifiées avant de pouvoir les exporter ... 
après que ce pays eut conservé toutes les pièces uniques et 50 % du matériel ! Dans 
tels autres pays d'Europe (que je ne nommerai pas) toute récolte de Carabe est 
interdite, purement et simplement ! En France même, tel Carabe qui était naguère 
très abondant dans une grande forêt domaniale de Normandie, s'est considérable­
ment raréfié, précisément depuis qu'il est «protégé» par la loi et que les pratiques 
sylviculturales se sont « modernisées ». Et malheur aux entomologistes qui « dé­
truisent son habitat» en grattant quelques souches ! 

Aux thuriféraires de la protection des Carabes et aux habitués des antichambres 
sous-ministérielles, ceux-là mêmes dont le fond de commerce est d'établir des 
« listes »et de préconiser toujours plus de réglementations, je demande à chaque fois 
de me citer UNE population de Carabes qui ait disparu des suites de chasses 
abusives. Je n'ai encore jamais eu de réponse. 

C'est pour nous opposer à ces législations qui étouffent l'entomologie que nous 
fûmes nombreux à vouloir la création de l'UEF, l'Union de l'Entomologie 
Française. J'ai ensuite démissionné de la vice-présidence de cette association car je 
craignais que cette organisation mette plus d'énergie à encadrer les entomologistes 
français (par la mise en place d'inventaires faunistiques sollicités - et parfois 
payés ! -par le gouvernement, les Conseils généraux ou l'ONF, de programmes de 
cartographie, d'un Code de déontologie, de programmes d'enseignements civico­
entomologiques, etc., tous projets destinés à nous donner une « crédibilité dont nous 
avons besoin») qu'à les défendre. Mais toujours est-il qu'aucune occasion ne doit 
être manquée de dénoncer la prolifération de réglementations diverses qui effecti­
vement entravent la pratique libre mais responsable de l'entomologie dans beaucoup 
de pays dans le monde. La France n'est pas la plus mal lotie en Europe et l'on peut 
s'en féliciter. L'Espagne? L'Allemagne? La Slovaquie? La Yougoslavie ou ce qu'il 
en reste ? Les ... Alpes-Maritimes ? Il y aurait beaucoup à dire ... 

Rappelons seulement que la connaissance de la faune des Carabes d'Europe, y 
compris d'Espagne, est due aux centaines d'amateurs-collectionneurs qui ont 
parcouru librement ces pays pour recenser les populations, les décrire, les caracté­
riser, les étudier. A part quelques rares commerçants (ça, c'est un problème, il est 
vrai...), ils ont œuvré par pure passion, durant leurs temps de loisir, ce qui aurait été 
incompatible avec la nécessité de demander à chaque fois des « autorisations » ou, 
pire, de devoir justifier à l'avance l'intérêt scientifique de ses recherches. Contrai­
rement à ce que j'ai lu récemment dans un projet de code de déontologie, on ne fait 
pas de l'entomologie pour la Science. 

On en fait pour son plaisir ... et la Science y trouve son compte. 

Thierry DEUVE 
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